
Objectif 
Ce bulletin d’information a été conçu
pour aider la population ontarienne à 
unir ses efforts pour s’attaquer à l’ETCAF. 
Il fait état des activités entreprises par 
le Réseau d’expertise de l’Ontario sur
l’ETCAF (FASD ONE) et fournit des 
renseignements utiles aux personnes 
concernées, y compris les personnes
soignantes et les fournisseurs de services
œuvrant dans le domaine de l’ETCAF en
Ontario. Pour soumettre des articles ou
pour consulter les numéros précédents
du bulletin ETCAF, rendez-vous au
meilleurdepart.org/projects/index.html.

Ensemble des troubles
causés par l’alcoolisation
fœtale (ETCAF)
« L’ensemble des troubles causés par 
l’alcoolisation fœtale (ETCAF) est un
terme générique employé pour décrire
la gamme des conséquences qui 
peuvent survenir chez un individu dont
la mère a consommé de l’alcool pendant
la grossesse. Ces conséquences peuvent
inclure des déficiences physiques, 
intellectuelles, comportementales et
d’apprentissage permanentes. »  

ETCAF : lignes directrices canadiennes 
concernant le diagnostic (2005).
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Notre fils Connor, qui est atteint du TNDLA, a de la difficulté à contrôler ses impulsions et
à se maîtriser. Il a également un problème de traitement sensoriel qui l’incite notamment
à rechercher des touchers et des activités par pressions profondes. L’an dernier, nous
avons adopté un chien pour aider Connor à gérer ses problèmes sensoriels, mais ce chien
lui apporte beaucoup plus. Connor est très connecté à Lexi et à ses besoins : pour elle, il
est capable de faire preuve de sollicitude, d’écoute et de compassion, des capacités que
je n’ai jamais observées chez lui avant l’arrivée de ce chien. En retour, Lexi offre à Connor
des pressions sensorielles profondes et l’aide à se calmer et à se maîtriser. Lorsque Lexi 
se tient à ses côtés, Connor tend sa main pour la flatter, puis il lui fait un câlin ou se
couche sur le plancher avec elle. Elle lui apporte tellement de calme et d’apaisement 
qu’il est capable de se maîtriser et de surmonter ce qui aurait pu devenir une situation
difficile. Connor se tourne vers Lexi souvent au cours de la journée. Ils passent beaucoup
de temps enlacés sur le plancher ou sur le lit. Notre maisonnée a subi un changement 
étonnant : au lieu de courir partout dans la maison, Connor dispose maintenant d’un
ancrage en Lexi. La présence et le toucher de ce chien permettent à Connor de rester
calme et centré. Lexi est maintenant entraînée à devenir un chien de service pour 
qu’elle puisse accompagner et aider Connor dans la communauté et à l’école. Nous 
avons vécu toute une aventure pour parvenir à comprendre Connor et à le soutenir 
convenablement. Lexi est notre nouvel « outil » pour nous aider à poursuivre l’aventure.

Envoyé par : Wendy Conforzi

Chiens d’assistance pour l’ETCAF 
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RAPPORT DE LA PRÉSIDENTE

Au nom de FASD ONE, j’aimerais féliciter et remercier Sheila Burns d’avoir occupé la présidence de notre réseau 
provincial pendant deux ans. Au cours de son mandat, qui s’est terminé en octobre 2010, Sheila a su faire preuve d’un
grand leadership en contribuant à renforcer la structure et l’organisation de FASD ONE; elle a facilité le processus de
planification stratégique, elle a participé à l’établissement de groupes de travail dynamiques et fructueux, elle a
rapproché les coalitions et réseaux ontariens consacrés à l’ETCAF et a noué des liens avec les ministères provinciaux
pertinents. Elle a réussi avec brio à orienter les membres du réseau vers une vision commune, à mener des activités 
bien définies et mesurables pour concrétiser cette vision et à mettre en place une structure pour soutenir les efforts
actuels et à venir. Sheila mérite notre reconnaissance et notre admiration pour les accomplissements et les progrès
réalisés sous sa direction. Nous lui promettons que FASD ONE continuera de promouvoir l’élaboration d’un cadre
stratégique provincial sur l’ETCAF afin de garantir que les personnes qui en sont atteintes ont accès toute leur vie aux
services et appuis dont elles ont besoin pour exploiter leur plein potentiel, et que nous déploierons tous les efforts
possibles prévenir l’ETCAF en incitant et en aidant les femmes à ne pas consommer d’alcool pendant leur grossesse. 
En guise de cadeau de départ à FASD ONE, Sheila a assuré la présidence du Comité de planification en vue du colloque 
du 24 mars 2011 intitulé FASD Blueprint for Action: Towards A Collaborative Response.

J’ai l’immense honneur d’agir à titre de présidente de FASD ONE depuis octobre 2010. Je suis emballée par le travail 
qui nous attend et convaincue qu’en travaillant tous ensemble dans un esprit de collaboration, de conviction et
d’engagement, nous continuerons à faire avancer la lutte contre l’ETCAF. Avant de prendre ma retraite de la direction 
des services de développement communautaire et de prévention de la Children’s Aid Society of Toronto (CAST) il y a 
un an, j’ai présidé le Toronto FASD Coordinating Network, la CAST et le comité coordinateur de FASD, et je suis membre 
de FASD ONE depuis huit ans déjà, où j’ai notamment codirigé le groupe de travail sur l’intervention et le soutien.

À titre de nouvelle présidente de FASD ONE, mes objectifs sont de :
• continuer à promouvoir l’élaboration d’un cadre stratégique sur l’ETCAF pour l’Ontario;

• mieux sensibiliser les gens aux conséquences de ce traumatisme crânien incurable et permanent 
qu’est l’ETCAF pour le fonctionnement cognitif, social et exécutif des personnes qui en sont atteintes;

• encourager et soutenir les projets de recherche sur l’ETCAF;

• veiller à ce que nous cherchions ou saisissions les occasions de travailler avec les communautés 
autochtones et des Premières Nations de l’Ontario et de les soutenir;

• créer un forum qui permet aux personnes atteintes de l’ETCAF et à leurs fournisseurs de soins de se faire entendre;

• soutenir les coalitions et réseaux locaux de lutte contre l’ETCAF;

• organiser les prochains colloques sur l’ETCAF;

• soutenir le travail du réseau et de ses groupes de travail.

Compte tenu du vif intérêt suscité par le colloque du 24 mars, nous savons que les gens sont de plus en plus sensibilisés
et intéressés à l’ETCAF. Alors que nous avions d’abord pensé attirer 300 personnes, nous avons dû mettre fin aux
inscriptions une fois 450 participants atteints, et dû refuser l’admission aux très nombreuses personnes qui voulaient 
y participer. 

Présidente : Sharron Richards

NOUVELLE RÉDACTRICE EN CHEF DU BULLETIN FASD ONE – NOUVELLES ONTARIENNES

Le tout premier numéro du Bulletin FASD ONE – Nouvelles ontariennes a été publié en 2006. Nous en sommes
maintenant au10e numéro du Bulletin, qui est offert en français et en anglais. Wendy McAllister, du Centre de ressources
Meilleur départ, en a été la rédactrice en chef au cours des cinq dernières années et passe maintenant le flambeau 
à Yvette Nechvatal-Drew. Pour soumettre un article ou formuler des commentaires concernant les prochains numéros 
du Bulletin FASD ONE – Nouvelles ontariennes, vous pouvez communiquer avec elle par courriel à 
yndrew@durham.girls-inc.org.
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COLLOQUE SUR L’ETCAF DE L’ONTARIO

Le 24 mars 2011, FASD ONE a accueilli plus de 450 délégués à un colloque provincial sur l’ETCAF. Les grands spécialistes
du domaine de la recherche et de la pratique sur l’ETCAF nous ont transmis leurs connaissances en la matière pour 
nous aider à mieux comprendre ce trouble et savoir comment accroître l’efficacité des programmes qui lui sont
consacrés en Ontario. Intitulé FASD Blueprint for Action: Toward a Coordinated Response, le colloque avait pour but
d’explorer les problèmes systémiques et les possibilités en ce qui concerne l’ETCAF. « Notre objectif était de favoriser 
la coordination, l’amélioration et l’expansion des services et des projets visant à mieux soutenir les enfants, les
adolescents, les parents, les femmes enceintes et les familles aux prises avec l’ETCAF dans toutes les communautés 
de l’Ontario », a expliqué Sharron Richards, présidente de FASD ONE.

Les conférenciers invités au Colloque étaient la Dre Judith Bossé, sous-ministre adjointe associée, Promotion de la santé
et prévention des maladies chroniques, Agence de la santé publique du Canada; l’honorable Deb Matthews, ministre 
de la Santé et des Soins de longue durée de l’Ontario; le Dr Sterling Clarren, l’un des quelques chercheurs de pointe sur
l’ETCAF au monde; et Donna Debolt, travailleuse sociale et ardente défenseure des enfants et des adolescents atteints 
de l’ETCAF. Le clou de la journée, et le moment le plus émouvant pour de nombreux participants, a été la présentation

de quatre jeunes âgés de 15 à 22 ans qui nous ont fait part de leur
expérience de l’ETCAF. Ils sont les mieux placés pour nous expliquer
ce que c’est de vivre avec cette invalidité : les hauts et les bas qu’ils
vivent, ainsi que le soutien positif qu’ils reçoivent des autres dans
l’atteinte de leurs objectifs. En tant que parent de deux enfants
souffrant de l’ETCAF, Laurie Whyte explique : « Ce que personne ne
soupçonne, c’est que ça peut s’avérer une bataille épuisante et sans
fin de simplement se rendre à la fin de la journée. J’ai souvent
l’impression que je dois être en avance de trois pas sur tous les
autres – nos enfants, les enseignants et le personnel de l’école, nos
travailleurs de soutien, les membres de notre famille élargie – afin
d’obtenir le soutien dont nous avons besoin pour aider nos enfants 
à être heureux et à exploiter leur plein potentiel. » 

FASD ONE remercie infiniment l’Agence de la santé publique du
Canada pour son généreux soutien financier dans la tenue de ce
colloque inaugural et son appui à la création de FASD ONE.

La recherche sur l’ETCAF ne cesse d’évoluer, et il est nécessaire
que les divers secteurs concernés coordonnent leurs efforts à
ce chapitre. Notre bureau régional de l’Ontario de l’Agence de
la santé publique du Canada (ASPC) a aidé à mobiliser les
efforts intersectoriels liés à l’ETCAF et continue de collaborer
avec FASD ONE et FIANO (le FASD Intergovernmental Action
Network of Ontario, réseau qui échange de l’information sur les
domaines prioritaires relatifs à ce trouble). En mars, le bureau
régional de l’ASPC a fait la promotion de ses efforts de
collaboration dans le cadre d’une présentation par affiches
donnée lors de la 4e Conférence internationale sur l’ETCAF
tenue à Vancouver. Ce même mois, nous avons aussi soutenu le
tout premier colloque provincial de FASD ONE tenu à Toronto,
qui a réuni des gens de tous les secteurs et paliers de
gouvernement des quatre coins de l’Ontario et s’est avéré un
franc succès. Félicitations à FASD ONE!

Donna De Filippis, chef régionale de l’ETCAF en Ontario, ASPC

Présentation par affiches, Colloque sur l’ETCAF tenu à Vancouver
en 2011 – Cheryl Neave, Maureen Parkes, Sharron Richards, Donna
De Filippis

Les jeunes présentateurs Wally, Stéphanie, Kevin et Kamille, tenant
une photo de l’intervenant provincial en faveur des enfants et des
jeunes, Irwin Elman

EFFORTS INTERSECTORIELS DE LUTTE CONTRE L’ETCAF EN ONTARIO
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Tous les participants ont versé une larme lors du discours programme de la Dre Mary DeJoseph, présenté en ouverture
de la Conférence Anishinabek G7 sur l’ETCAF intitulée Our Future is Our Mandate et tenue en décembre 2010 à Sudbury.
« Je suis une omnipraticienne et une ancienne buveuse, nous a révélé la Dre DeJoseph en guise d’introduction. C’est
l’histoire d’un alcoolisme multigénérationnel. » Avec beaucoup d’humilité et de grâce, la Dre DeJoseph a fait un récit 
très personnel de ses premiers verres bus avec son grand père alors qu’elle n’avait que 8 ans et de l’incidence que
l’alcool a eu tout au long de sa vie. Avec la permission de ses enfants et de sa famille, elle nous a exposé sa consommation
d’alcool durant ses grossesses et les difficultés que ses enfants ont vécues de la naissance à l’âge adulte. Elle a parlé 
de la culpabilité que les mères naturelles portent en elles, et toutes les personnes de l’auditoire ont retenu leur souffle
quand elle a raconté comment elle avait demandé et obtenu le pardon de ses enfants. L’histoire de sa vie est une
véritable inspiration. Intronisée depuis peu au Temple de la renommée de l’ETCAF des États Unis, la Dre DeJoseph fait
partie du groupe d’experts du centre d’excellence sur l’ETCAF de la SAMHSA et a consacré sa vie à aller vers les mères
naturelles et à faire connaître l’ETCAF et les stratégies de rétablissement aux femmes. 

Tenue par quatre programmes des Premières Nations en matière de l’ETCAF, la
Conférence Anishinabek G7 sur l’ETCAF a réuni des représentants de l’Union of
Ontario Indians, du Noojmowin Teg Health Centre, du Shkagamik-kwe Health
Centre et du Conseil tribal de North Shore. Au programme de la conférence
figurait aussi un exposé sur les médicaments d’ordonnance et leur incidence sur
nos enfants, donné par la coroner autochtone, la Dre Annelind Wakegijig, ainsi
qu’une présentation sur plusieurs jours de Donna Debolt sur les considérations
liées à la pratique en présence de l’ETCAF. Le comité de planification de la
Conférence tient à souligner le généreux soutien financier de Santé des Premières
Nations et des Inuits pour la tenue de l’activité, ainsi que du ministère des Services
à l’enfance et à la jeunesse, pour le soutien de nos programmes. On est à planifier
la tenue d’une deuxième conférence en novembre ou décembre prochain. Les
personnes qui souhaitent obtenir plus d’information doivent communiquer avec
Laurie McLeod Shabogesic, coordonnatrice des programmes sur l’ETCAF pour
l’Union of Ontario Indians à mcllau@anishinabek.ca. Puisque nous cherchons à
étendre notre réseau, nous accueillons à bras ouverts les autres programmes 
qui souhaitent faire partie de notre comité de planification sur l’ETCAF.

CONFÉRENCE ANISHINABEK G7 SUR L’ETCAF

La mission du projet PRIMA est de sensibiliser les professionnels de la santé à la gestion de la grossesse quand il y a
toxicomanie. Lancé en 2005, le projet a survécu grâce aux subventions de la Lawson Foundation, de Santé Canada et de
l’Agence de la santé publique du Canada. Il compte dans ses rangs des médecins en toxicomanie, des médecins de
famille, des obstétriciens, des sages femmes, des infirmières et infirmières praticiennes, des préposés à la protection de la
jeunesse et des travailleurs sociaux. PRIMA a tenu des ateliers de formation des formateurs de deux jours et des ateliers
de un jour dans toutes les régions du pays. Selon les résultats de l’enquête menée après la tenue de ces ateliers, les
participants se disent très satisfaits de la formation reçue. PRIMA a produit une carte de poche laminée contenant les
protocoles cliniques relatifs au dépistage, à l’évaluation et à la gestion de l’abus de substances durant la grossesse. PRIMA
dispose d’un site Web qui renferme des ressources et un serveur de liste qui présente régulièrement des cas et des
questions pour discussion et commentaires. Les membres du projet PRIMA ont également pris part aux revendications
publiques visant à obtenir de meilleurs soins et une attitude plus humaine envers les consommatrices de drogues qui
sont enceintes. Ils ont également participé à un examen systémique des enjeux liés à grossesse pour les toxicomanes
ainsi qu’à l’élaboration des lignes directrices sur la consommation d’alcool pendant la grossesse de la Société des
obstétriciens et gynécologues du Canada. Les formateurs PRIMA sont disponibles pour donner des ateliers de un et 
deux jours au sein des communautés qui sont en mesure de tenir et de financer ces activités éducatives.

Pour plus d’information, communiquez avec Patricia Mousmanis à drpat@rogers.com.

PROJET PRIMA

La Dre Annelind Wakegijig reçoit un cadeau 
de Carol Anne Cheechoo
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La mère qui me parle au téléphone se retient de pleurer. Sa fille de 
18 ans atteinte de l’ETCAF vit dans la rue, ayant développé une
dépendance au crack. Cette mère a passé les six dernières années à
transiger avec une enfant qui ne « comprend tout simplement rien ».
Elle s’est démenée auprès des écoles de sa fille, a collaboré avec les
services sociaux, a tenu sa fille loin du système judiciaire et maintenant
elle craint pour la vie de sa fille. 

Une jeune de 18 ans souffrant de TNDLA entre dans un monde qui
présume qu’elle est adulte, mais elle a la maturité et le jugement d’une
enfant de 12 ans. Je suis moi-même une survivante écorchée d’une 
fille adoptée atteinte de TNDLA qui a atterri dans la rue, toxicomane à
18 ans. Pendant huit ans, mon mari et moi avons élevé ses enfants, maintenant âgés de 9 et 11 ans. À l’aube 
de la trentaine, ma fille est devenue – à ma grande surprise – une jeune femme ordinaire! Il se peut qu’elle 
fume encore des joints, mais la consommation de drogues et l’alcool ne font plus partie de sa vie. Elle occupe 
un poste syndiqué, assorti d’avantages sociaux, et son conjoint a également un bon emploi. 

Les enfants passent de nombreuses fins de semaine avec leur mère, et elle a même cuisiné un repas de l’Action
de grâces chez elle! Je connais plusieurs jeunes atteints de l’ETCAF qui réussissent à élever leurs enfants, avec
l’aide des membres de leur famille. D’autres fréquentent le collège ou l’université. L’une d’entre eux a si bien
réussi au collège qu’elle a obtenu une bourse pour aller à l’université! Les étudiants aux prises avec l’ETCAF
suivent souvent moins de cours à la fois, mais rappelez vous de l’histoire du lièvre et de la tortue! Mon
expérience et celle de nombreux autres parents devraient donner espoir aux parents des jeunes souffrant de
l’ETCAF. Il faut beaucoup de connaissances et de patience pour donner à son enfant, et à soi même, les aptitudes
pour survivre. Cependant, il n’existe aucune solution magique, et tous les jeunes sont différents. Le meilleur
conseil, et le plus facile à suivre, nous a été donné par Teresa Kellerman, qui a créé la méthode SCREAMS:  

• Structure : Assurez-vous que votre mode de vie est simple et organisé.

• Cues (repères) : Utilisez une affiche imprimée, un signe de la main ou un mot particulier comme aide
mémoire, au lieu de répéter continuellement.

• Role model (modèle de comportement) : Soyez le modèle de comportement de la personne que 
vous voulez que votre enfant devienne (p. ex., faites preuve de calme et de respect, au lieu de parler 
fort et d’argumenter).

• Environnement : Assurez une faible stimulation sensorielle en ayant une maisonnée calme et organisée;
tentez de réduire le temps de jeux vidéo et d’émissions de télévision stupides ou violentes.

• Attitude : Votre enfant n’est pas paresseux, idiot ou mauvais. Les parents et les professionnels doivent
garder en mémoire que le comportement de l’enfant n’est pas le fruit d’une mauvaise conduite volontaire,
mais de problèmes d’ordre neurologique.

• Médication : La prescription de médicaments appropriés peut aider votre enfant à se concentrer à 
l’école et l’empêcher de s’automédicamenter par les drogues de la rue.

• Supervision 24 heures sur 24 , 7 jours sur 7 : Les adolescents détestent être supervisés, qui peut les
blâmer? Malgré tout, vous pouvez insister pour rencontrer leurs amis et savoir où ils vont ainsi que leur
donner un cellulaire. 

Vous aurez peut-être à défendre les intérêts de votre enfant atteint de l’ETCAF même rendu à l’âge adulte –
auprès du système scolaire, du système de santé, des services sociaux, etc., voire du système judiciaire. En 
tant que parent de jeunes adultes, il faut tirer profit des nombreuses ressources et organisations qui sont là 
pour vous aider. Une bonne façon de commencer est de consulter Understanding FASD, disponible à
www.motherisk.org. Il existe des groupes de soutien pour les familles aux prises avec l’ETCAF dans toute la
province, et la plupart offrent de l’aide aux familles des adolescents plus âgés et des adultes. 

Quant à notre fille, contre toute attente, elle s’est créé une vie raisonnablement productive et heureuse, chose
que nous n’aurions jamais cru possible, mon mari et moi. Si notre famille y est parvenue, la vôtre le peut aussi!

Envoyé par : Bonnie Buxton, auteure de Damaged Angels, bonnie@fasworld.com

QUE LEUR ARRIVE-T-IL À 18 ANS?
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INITIATIVES DE L’ASPC CONTRE L’ETCAF EN 2010 2011

Après une année bien remplie, l’Initiative pancanadienne
sur l’ETCAF de l’Agence de la santé publique du Canada 
est ravie d’annoncer la publication de trois nouveaux 
documents :

Enfants du début du primaire – niveaux de développe-
ment et consommation prénatale d’alcool et de tabac
par la mère et exposition postnatale à la consommation
d’alcool et de tabac examine les relations entre 
l’exposition prénatale et dans la petite enfance à la 
consommation d’alcool et de tabac (séparément, d’une
part, puis en combinant alcool et tabagisme) et le
développement des jeunes enfants au cours des quatre
premières années du primaire.

Le Répertoire des programmes d’éducation et de forma-
tion – l’ETCAF et le système de justice pénale fournit de
l’information sur les programmes de formation à l’ETCAF
tout particulièrement destinés ou offerts aux agents de
police, aux agents de la GRC, aux agents correctionnels, 
aux avocats, aux travailleurs auprès des tribunaux, aux tra-
vailleurs sociaux et aux psychologues.

L’évaluation et le diagnostic de l’ETCAF chez les adultes –
un examen systématique à l’échelle nationale et 
internationale donne un aperçu de la documentation
canadienne et internationale existante sur les techniques
et les pratiques exemplaires de diagnostic et d’évaluation
chez les adultes en ce qui a trait à l’incidence de 
l’exposition prénatale à l’alcool. 

Pour commander gratuitement nos nouvelles 
publications, il suffit d’en faire la demande auprès de
DCA.public.inquiries@phac-aspc.gc.ca. Les publications
seront également affichées sur le site Web de l’ASPC 
à l’été 2011.

Nous avons également hâte d’entreprendre cinq nouveaux
projets nationaux qui favorisent l’établissement de
ressources, ce qui permettra de commencer à obtenir 
des données canadiennes sur la prévalence de l’ETCAF :

• Initiative dans trois provinces afin de mieux compren-
dre les coûts, les services et la prévention d’un problème
de santé publique : l’ETCAF chez les enfants et les 
adolescents – Le Child Welfare Institute, de la Children’s
Aid Society of Toronto, mettra au point et à l’essai un
modèle dans trois provinces (Alberta, Manitoba et
Ontario) en vue d’évaluer la prévalence, le coût et 
l’efficacité de l’élaboration de politiques concernant
l’ETCAF et les enfants à charge.

• Élaboration d’un modèle pour déterminer la prévalence
de l’ETCAF au sein de la population carcérale adulte du
Yukon et les solutions pour gérer les cas efficacement –
Le ministère de la Justice du gouvernement du Yukon 
élaborera et mettra à l’essai un modèle de diagnostic

pour les adultes; donnera de la formation aux équipes 
de diagnostic multidisciplinaires; déterminera le taux de
prévalence de l’ETCAF au sein de la population carcérale
adulte; et concevra des techniques efficaces de gestion
des cas pour cette population.

• Utiliser l’indice de développement précoce (EDI) pour
mieux déterminer la prévalence de l’ETCAF au Manitoba :
vers une approche axée sur la population – Le bureau 
de Enfants en santé Manitoba du gouvernement 
manitobain concevra une méthode ayant recours à l’EDI
pour déterminer la prévalence de l’ETCAF au Manitoba.

• Projet de cadre d’évaluation des programmes 
communautaires sur l’ETCAF – Le British Columbia
Centre of Excellence for Women’s Health, en collaboration
avec des communautés partout au pays, élaborera un
cadre d’évaluation et des ressources à l’intention des 
programmes canadiens de prévention et d’intervention
liés à l’ETCAF afin de leur permettre de mener des 
activités d’évaluation.

• Collecte et communication uniforme des données de
diagnostic de l’ETCAF – L’UBC, le Child and Family
Research Institute et NeuroDevNet mettront à l’essai 
des outils et des méthodes pour que les mêmes données
sur l’ETCAF soient recueillies dans tous les centres de
diagnostic du Canada.

Pour plus d’information sur l’Initiative pancanadienne
sur l’ETCAF, consultez : http://www.phac-aspc.gc.ca/
hp-ps/dca-dea/prog-ini/fasd-etcaf/index-fra.php.

6

1. Enfants du début du primaire – niveaux de développement et consom-
mation prénatale d’alcool et de tabac par la mère et exposition postnatale
à la consommation d’alcool et de tabac 

2. Répertoire des programmes d’éducation et de formation - l’ETCAF et le
système de justice pénale 

3. L’évaluation et le diagnostic de l’ETCAF chez les adultes – un examen 
systématique à l’échelle nationale et internationale 
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ACTIVITÉS DE LUTTE CONTRE L’ETCAF EN ONTARIO

Haldimond-Norfolk – Campagne de sensibilisation
Le Bureau de santé d’Haldimand-Norfolk est ravi de lancer sa campagne « Grossesse sans alcool ». Le message est clair : on
ne peut consommer aucun type d’alcool, ni aucune quantité d’alcool, si minime soit-elle, pendant la grossesse, et il n’y a
pas non plus de « bon » moment pour en consommer. Cette campagne vise à créer un milieu plus favorable à l’abstinence
d’alcool pendant la grossesse et dispose de diverses ressources : présentations, affiches, brochures de questions et
réponses, brochures de recettes de cocktails sans alcool, promesses de vivre une grossesse sans alcool et t-shirts de
maternité, engagements de soutien et cadres à photo aimantés, condoms, crayons, aimants, serviettes en papier pour les
comptoirs de bars, annonces dans le journal et à la radio et babillards. La campagne cible les médecins, les pharmaciens,
les tenanciers de bar, les enseignants, les étudiants, les femmes en âge de procréer, les groupes de soutien aux femmes
enceintes et la population en général. Le message est légèrement différent
des messages conventionnels portant sur l’ETCAF, lesquels ont tendance à
montrer des femmes manifestement enceintes. Les verres d’alcool vides et 
le point d’interrogation sur le test de grossesse ont été conçus pour réitérer
l’importance de ne pas attendre de savoir qu’on est enceinte pour arrêter 
de boire. Cette campagne se déroulera en 2011, et une évaluation formelle
est prévue en 2012.

Pour plus d’information : Angela.Swick@hnhu.org. 

Ottawa – Prendre soin des fournisseurs de soins 
La Maison Sainte Marie d’Ottawa a reçu des fonds de la Fondation communautaire d’Ottawa pour financer un projet 
d’un an intitulé Strengthening Family Ties: Caring for the caregivers of FASD affected individuals. Ce projet vise à améliorer 
la qualité de vie des familles touchées par l’ETCAF, surtout celle des aidants naturels. Il sera mené en partenariat avec les
organismes représentés au sein de la Coalition d’Ottawa pour la prévention de l’ETCAF. Il s’agit du tout premier projet 
de ce genre à s’attaquer spécifiquement à mieux comprendre les besoins, les défis et la capacité de résilience des
fournisseurs de soins aux personnes atteintes de l’ETCAF, tout en leur offrant un soutien professionnel multidisciplinaire
pour répondre à leurs besoins psychosociaux individuels. À la fin du projet, un volet « évaluation et recherche » sera
présenté en tant que modèle à divers intervenants à l’échelle régionale, provinciale et nationale. Vingt familles d’Ottawa
aux prises avec l’ETCAF seront recrutées pour y prendre part. 

Pour plus d’information : diana.fox@sympatico.ca.

Guelph Wellington – Meilleure sensibilisation  
Le Guelph Wellington FASD Action Group est une équipe de professionnels et de parents de personnes atteintes de
l’ETCAF qui travaillent ensemble en vue de sensibiliser la population sur les conséquences profondes de l’ETCAF. Ses
objectifs sont de mieux faire connaître l’ETCAF auprès des gens et de faire une différence positive dans la vie des
personnes qui en sont atteintes et de leurs fournisseurs de soins. En moins d’un an, le groupe a élaboré un petit carnet 
de ressources, créé un signet renfermant de l’information sur le groupe, mis sur pied un service téléphonique sur l’ETCAF,
tenu des ateliers à l’intention des professionnels et des fournisseurs de soins et est à concevoir un cartable de ressources
sur l’ETCAF pour les familles qui travaillent avec l’équipe d’évaluation locale.

FASD North – Poursuite des activités de prévention 
Le comité FASD North continue de transmettre le message sur l’ETCAF. Le groupe
se réunit régulièrement tout au long de l’année et participe annuellement aux
célébrations entourant la Journée de l’ETCAF. Il s’efforce en tout temps d’éduquer
les fournisseurs de services de première ligne, en concentrant ses efforts sur 
les écoles et les familles aux prises avec l’ETCAF. La prévention est également
prioritaire pour FASD North. Les personnes provenant d’autres organismes ou
s’intéressant à l’ETCAF sont fortement invitées à assister à une réunion.

Pour plus d’information : brandie@nfn.ca ou ecousineau@cccnip.com.
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La rédaction de ce bulletin a reçu l’appui financier
de l’Agence de la santé publique du Canada. 
Les opinions qui y sont exprimées sont celles des
auteurs et de reflètent pas nécessairement les 
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ressources et les services qui y sont mentionnés 
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Canada ou le Centre de ressources Meilleur départ.

Also available 
in English.

Minga Marketplace : Centre de
ressources sur l’ETCAF qui offre du
matériel éducatif et des ressources
sur l’ETCAF
www.asantecentre.org 

Sam’s Bear

(Livre – en anglais
seulement –
pour enfants 
sur l’ETCAF)
Organisation
nationale des
représentants indiens et
inuit en santé communautaire, 
450-632-0892, poste 224

Cocktails sans alcool pour maman

(Brochure en français
et en anglais) Centre 
de ressources Meilleur
départ avec l’aide 
de la LCBO
http://www.meilleur
depart.org/resources/
alcool/index.html

Cocktails sans alcool pour maman

(Exposition en français et en anglais)
Centre de ressources Meilleur départ
avec l’aide de la LCBO
http://www.meilleurdepart.org/
resources/alcool/index.html

Présentations données à la
conférence disponibles en ligne

La 4e Conférence internationale sur
l’ETCAF (Vancouver, mars 2011)
www.interprofessional.ubc.ca/
FASD.htm

Groups Share Problems, 
Concerns and Cookies

(Article – en anglais seulement - sur
les groupes de lutte contre l’ETCAF
qui se réunissent au Wabano Centre
for Aboriginal Health et au Centre
hospitalier pour enfants de l’est de
l’Ontario publié dans Windspeaker, 
la source nationale de nouvelles
autochtones du Canada
http://www.ammsa.com/publications
/windspeaker/groups-share-
problems-concerns-and-cookies

Lifeguard Strategies
for Supporting
Adolescents and
Adults Affected by
FASD (brochure en
anglais seulement)

FASD Support
Network of
Saskatchewan
www.skfasnetwork.ca

Changing Expectations (brochure
sur les adultes aux prises avec
l’ETCAF) Lakeland Centre for FASD
www.lcfasd.com

Path to Support

(DVD sur le
diagnostic – en
anglais seulement)

Lakeland Centre 
for FASD
www.lcfasd.com

Cinq vidéos sur l’ETCAF
(en anglais seulement)
Winnipeg Free Press
www.winnipegfreepress.com/
special/fasd/?section=video

Drawing Hope

(bandes dessinées sur l’ETCAF – 
en anglais seulement)
The Healthy Aboriginal Network
www.thehealthyaboriginal.net

FIRST Approach (Interventions 
sur le tabagisme auprès des femmes
touchées par l’ETCAF : guide de
formation des intervenantes)

AWARE : www.aware.on.ca/fr/l-etcaf

Substance Using Women with FASD
and FASD Prevention (Rapports et
bulletin – en anglais seulement)
http://socialwork.uvic.ca/research/
projects.htm

Understanding FASD: A Resource for
Education Practitioners in Ontario
(Manuel en anglais seulement)
Motherisk

FORMATION SUR L’ETCAF 

ACTIVITÉS DE FORMATION
EN ONTARIO

National Conference on 
Women and Homelessness 
London, du 9 au 12 mai 2011 
www.alloursisters.ca

Ontario Drug Endangered
Children Conference 
Stratford, les 24 et 25 mai 2011 
www.city.stratford.on.ca

Harm Reduction Canada 2011 
Ottawa, du 13 au 15 juillet 2011
http://cast-canada.ca/
HR2011-Main.html

PRINCIPALES ACTIVITÉS 
DE FORMATION À
L’EXTÉRIEUR DE L’ONTARIO

12th FACE Research Roundtable
Le mardi 13 septembre 2011
Charlottetown (Î.-P.-É.) 
www.motherisk.org/FAR/
(onglet Conferences / Events)

Nouveau groupe de 
soutien pour l’ETCAF
FASD Cobourg/Northumberland
Support Group, Cobourg 
b.trikes@cogeco.ca

NOUVELLES RESSOURCES POUR L’ETCAF

www.fasdontario.ca


